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19 Apip 

1. Nous commémorons aujourd'hui le martyre d'abba Badaba, l'évêque du diocèse de Qift 

en haute Egypte (أنبا بضابا أسقف فقط), ainsi que celui de ses deux compagnons le père André 

 en l'an 284 après Jésus Christ, soit ,(خرستوذوللو) son cousin, et de saint Christodule ,(أندراوس)

l'an 1 des martyrs, à l'époque du gouverneur Arien (أريانوس) et de l'empereur Dioclétien. Saint 

Badaba est surnommé al-Gawhari (ألجوهري). 1 

Ce saint naquit à Armant (أرمنت) près de Louxor. Ces parents étaient de bons chrétiens 

et il fut élevé chrétiennement ainsi que son cousin André. Dès leur plus jeune âge, ils lisaient 

assidument les livres saints, pratiquaient le jeune deux jours par semaine et priaient jour et 

nuit. Alors qu'ils réfléchissaient à ce monde périssable et à ses difficultés ils décidèrent de tout 

quitter pour se recueillir dans un lieu isolé. Ils rencontrèrent abba Isaac (أنبا ايساك) qui les 

consola et les encouragea à supporter les difficultés pour obtenir la vie éternelle. Il prédit 

qu'abba Badaba allait paitre le troupeau du Christ et que tous les deux subiront la persécution 

puis leur demanda de se retirer ailleurs pour se recueillir et adorer Dieu. Ils le quittèrent et 

bâtirent une petite masure pour prier et pour mener une vie d'ermite.  

Ces deux saints étaient doués pour la copie des Livres saints qu'ils vendaient pour 

couvrir leurs besoins et distribuer le reste aux pauvres et aux miséreux. Leur réputation arriva 

aux oreilles de l'évêque du lieu qui leur rendit visite puis ordonna Badaba, prêtre, et André, 

diacre. Ils allaient tous les quarante jours à une église proche d'eux pour célébrer la liturgie. 

Un jour que l'évêque était présent, il constata que le visage de Badaba rayonnait et vit une 

couronne sur sa tête. Il leurs demanda de rester avec lui mais Badaba refusa car il préférait la 

vie aride du désert. Quant à André, il suivit l'évêque.  

De retour à sa mansarde, Badaba fit une prière pour que ce lieu soit consacré à la prière 

puis se retira encore plus loin. L'évêque fit construire une église en ce lieu et saint Badaba 

venait y célébrer la liturgie par un chemin étroit et de nombreux miracles s'y produisaient par 

son intermédiaire. 

Sur la demande pressante des fidèles appuyaient par l'évêque il demeura quelques temps 

à Bahgoura (بهجورة). Pendant son séjour on lui présenta une jeune fille contre qui des voisins 

mal intentionnés avaient utilisé la magie. Sur sa prière, elle en fut guérie et toutes sa famille se 

réjouie et remercia le saint. Mais celui-ci leur dit de rendre grâce à Dieu car c'est lui qui a 

guéri la jeune fille. Plus tard l'évêque le promut higoumène. Saint Badaba demeura quelques 

temps chez l'évêque puis retourna au désert. Sa réputation se répandit dans toute la haute 

Egypte et l'on venait à lui de toute part à cause des miracles qu'il faisait. 

Lorsque l'évêque de Qift décéda, les fidèles voulurent présenter l’higoumène Badaba au 

patriarche Pierre 1
er

 le sceau des martyrs (بطرس الأول خاتم الشهداء), le 17
ème

 patriarche, afin qu'il 

le sacre pour leur diocèse. L'ange du Seigneur apparut en songe au patriarche pour lui dire la 

même chose. Lorsque la délégation des fidèles arriva, le patriarche envoya quatre prêtres avec 
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 Compte tenu de la longueur de cette lecture du synaxaire, la première partie a été 

abrégée. (Naguy WASFY) 

1. Martyre de saint Badaba, évêque de Qift ainsi qu'abba André et 

abba Christodule. 
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3. Décès d'abba Jean X, le 85
ème

 patriarche d'Alexandrie. 



 - 2 - 

une missive où il était écrit: « l'Evangile dit : ‘quiconque vous écoute, m’écoute et quiconque 

vous renie me renie’ » Après un mouvement de recul, il pria en disant : « Que Ta volonté se 

fasse et non la mienne » et il suivit les envoyés du patriarche. Lorsque le patriarche lui imposa 

les mains, une voix venue du ciel proclama que Badaba était digne de la charge qui lui était 

octroyée. Il demeura chez lui quelques jours au cours desquels il célébra la liturgie 

eucharistique. Lorsqu’il fit le signe de la Croix sur le pain et le vin, celui-ci se transforma en 

sang. Le pape en fut surpris et lui dit : « En vérité, tu es choisi par Dieu. »  

Dans la barque qui le ramenait, le saint fit de nombreux miracles dont la guérison d’un 

paralysé qui n’avait pas pu marcher depuis vingt-deux ans. A son arrivé, il fut conduit en 

procession jusqu’à l’église. Tous les fidèles portaient des cierges, des croix, des rameaux 

d’oliviers et des palmes. Après son intronisation, il continua a mené la vie simple qui était la 

sienne avant cela, priant et jeunant en permanence.  

Lorsque Dioclétien raviva la persécution des chrétiens, Arien arriva en haute Egypte et 

fit capturer les chrétiens pour les persécuter. Abba Badaba célébra la liturgie eucharistique et 

après avoir fait communier les fidèles puis il leur fit un sermon pour les encourager à ne pas 

craindre les instruments de torture. Il les encouragea à s’occuper des malheureux, à consoler 

ceux qui sont tristes et à combattre le démon qui cherche à affaiblir leur Foi en Jésus Christ. Il 

leur rappelait la parole du Christ qui disait : « Veillez et priez pour ne pas entrer en 

tentation. » Puis il les quitta et partit pour Esna (اسنا)2
. Il était accompagné de deux prêtres 

André et Christodule. Comme il leur demandait où ils allaient, ils lui répondirent qu’ils 

l’accompagnaient. A leur arrivée à Esna, ils furent convoqués par Arien qui leur demanda 

d’adorer les idoles. Mais ils refusèrent catégoriquement en proclamant qu’ils étaient chrétiens 

et n’adoraient que Dieu seul. Le gouverneur les fit torturer et constatant la fermeté de leur Foi, 

il ordonna qu’ils soient décapités. Pendant son martyre l’évêque rappelait les paroles du 

Christ : « Celui qui se prononcera pour moi devant les hommes, moi aussi je me prononcerai 

pour lui devant mon Père qui est aux cieux. Mais celui qui me reniera devant les hommes, moi 

aussi je le renierai devant mon Père qui est aux cieux.
3
 »  

Le saint priait le Seigneur en disant : « Souviens-Toi de Ton peuple et de Tes saints. » 

L’archange Michel lui apparut et lui annonça qu’il obtiendra trois couronnes : la première 

pour le combat qu’il conduisit dès sa jeunesse la seconde pour avoir conduit ton troupeau sur 

le droit chemin et la troisième pour ton martyre. Le Seigneur lui apparut dans Sa gloire pour 

le consoler. Un grand nombre des habitants de la ville s’étaient joint à lui et proclamaient leur 

Foi en Jésus Christ. Tous furent décapiter avec lui et leur sang coulait à flot. Sainte Hélène fit 

reconstruire l’église de saint Badaba qui avait été détruite à l’époque de Dioclétien.  

Que les saintes bénédictions de ces saints soient avec nous. Amen ! 

2. Nous commémorons aussi le martyre de saint Pantaléon, le médecin (مار بطلان الطبيب). 

Ce saint naquit à Taamidoune (تعميدون) d’un père païen nommé Eustache (أسطوخيوس) et une 

mère chrétienne nommée Ounala (أونالة). Ce saint devint médecin.  

Un prêtre qui demeurait non loin de chez Pantaléon admirait son maintien et son 

intelligence chaque fois que ce dernier passait devant lui mais il était désolé qu’il ne connaisse 

pas Dieu. Ce prêtre priait Dieu lui demandant qu’Il conduise ce jeune homme sur le chemin 

du Salut. Dieu l’avertit en songe que Pantaléon allait croire en Dieu par son intermédiaire. 

                                                 

2
 S’agit-il de la ville d’Esna comme il est écrit dans la version arabe du Synaxaire ou 

d’Antinoë (أنصنا) ? (Naguy Wasfy) 

3
 Mt 10 : 32, 33 
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Ceci réjouit le cœur du prêtre qui se mit à lui parler et une amitié naquit entre eux. Il lui 

démontra la futilité de l’adoration des idoles et la grandeur de la Foi en Jésus Christ. Il lui 

expliqua que les fidèles du Christ peuvent faire des miracles. Un jour une vipère mordit un 

homme et s’installa en dessous de lui. Pantaléon voulut vérifier la véracité de l’enseignement 

du prêtre. Il s’approcha de l’homme et pria longtemps implorant le Seigneur de montrer Sa 

puissance en guérissant cet homme et en tuant cette vipère pour qu’elle ne nuise plus 

personne. Dès qu’il eut finit sa prière, l’homme fut guéri alors que la vipère tombait, sans vie. 

Sa Foi s’en trouva renforcée et il alla demander le baptême au prêtre qui l’avait évangélisé. 

Puis il continua a pratiquer la médecine.  

Une autre fois, un aveugle vint le trouver pour qu’il le guérisse mais le père de 

Pantaléon le renvoya. Le médecin demanda à son père qui l’avait demandé, alors il lui 

répondit un aveugle que tu ne pourras pas guérir. Le saint lui rétorqua : « tu verras la gloire de 

Dieu. » Il rappela l’aveugle et lui demanda : « Si tu guéris, t’engages-tu à croire en Dieu qui 

t’aura ouvert les yeux ? » L'aveugle promit et le saint fit une prière profonde puis posa les 

doigts sur les yeux de l’aveugle et lui dit : « au Nom de Jésus Christ, vois ! » Immédiatement 

l’aveugle recouvra la vue et crut en Jésus Christ. Son père, témoin de ce miracle, crut aussi et 

reçut le baptême en même temps que l'aveugle guéri. 

Après le décès de son père, saint Pantaléon libéra ses esclaves, distribua sa fortune aux 

pauvres et soigna les malades gratuitement. Il leur demandait d’avoir la Foi en Jésus Christ.  

Des médecins jaloux le dénoncèrent à l'empereur en l’informant qu’il était chrétien. Ils 

dénoncèrent en même temps le prêtre qui l’avait christianisé ainsi qu’un grand nombre de 

fidèles. L’empereur exigea qu’ils renient leur Foi mais ils n’en firent rien. Ils furent 

condamnés à divers supplices puis furent décapités. Quant au saint, il fut jeté dans la fosse 

aux lions mais ceux-ci ne lui firent aucun mal. L’empereur le fit enfin décapité et il obtint la 

couronne du martyre. 

Que ses prières soient avec nous ! 

3. Nous commémorons aussi le décès en l’an 1085 des martyrs (13 Juillet 1369) du pape 

Jean X, le 85
ème

 patriarche d’Alexandrie. Il était surnommé al-Mou’tamân le syrien ( المؤتمن
اميالش ) et était originaire de Damas en Syrie. Il fut consacré patriarche le 12 Pachâns 1079 des 

martyrs (7 Mai 1363 après Jésus Christ). Il siégea sur le trône pendant six ans, deux mois et 

sept jours puis décèda et fut enterré au côté de Siméon el-kharraz (سمعان الخراز). 

Que ses prières soient avec nous et gloire soit à notre Seigneur éternellement. Amen ! 

 


